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EPR - "Sortir du nucléaire" veut un
moratoire.
PARIS, 8 octobre (Reuters) - Le réseau "Sortir du de l’environnement, syndicats et partis politiques, a
appelé mercredi à un moratoire sur la construction de nouveaux réacteurs nucléaires en France.

Cet appel a déjà recueilli les signatures de plusieurs personnalités, dont celles du leader de la
Confédération paysanne José Bové, du chanteur Manu Chao et de l’humoriste Guy Bedos.

La ministre déléguée à l’Industrie, Nicole Fontaine, a annoncé dans la journée qu’elle allait proposer
au Premier ministre Jean-Pierre Raffarin de choisir le réacteur de type EPR dont Areva, géant français
du nucléaire, et Siemens sont les concepteurs.

Projet franco-allemand, EPR (réacteur eattend depuis deux ans un feu vert du gouvernement français.

"Nous nous opposons totalement au nucléaire et surtout au réacteur EPR, qui est la tête de série d’un
nouveau parc qui va remplacer les 58 réacteurs actuellement en France", a dit à Stéphane Lhomme,
porte-parole de "Sortir du nucléaire".

Il a estimé à une quarantaine le nombre de réacteurs EPR qui seraient construits dans les prochaines
années.

Un appel à la mobilisation a été lancé, avec notamment un rassemblement le 12 octobre devant la
centrale nucléaire du Blayais, en Gironde.

"On va durcir les actions", a dit le porte-parole dont le mouvement réclame "un plan ambitieux
d’économies d’énergie et le développement des énergies renouvelables".

De leur côté, les Verts dénoncent dans un communiqué l’intervention de Nicole Fontaine, "inspirée
par les intérêts d’un lobby nucléaire aux abois après le moratoire maintenu pendant toute la durée du
gouvernement de la gauche plurielle".

Les Verts "appellent plus que jamais à la mobilisation pour s’opposer à la construction de tout
nouveau réacteur nucléaire".



"La canicule a cruellement mis en lumière les effets du gaspillage énergétique (...), la pollution de
l’air", poursuit le communiqué qui met l’accent sur "les dangers et la vulnérabilité" des centrales
françaises.


